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Actuellement fermé pour cause de confinement 

La Parole de Dieu éclaire notre chemin:  /   Jainkoaren hitzak gure bidea argitzen du:  

Après les horreurs de la Passion et la mise au tombeau, voici le matin de Pâques. L’étrange, c’est que Jésus n’a pas simple-

ment retrouvé un corps «réanimé» pour vivre comme avant, comme Lazare par exemple. Jésus, vraiment mort sur la croix, a 

«passé la mort» comme le disent les Écritures, pour vivre cette vie éternelle promise par le Père. En ressuscitant, il est diffé-

rent, autre, vivant d’une vie nouvelle près de Dieu. En même temps, c’est bien lui, Jésus, celui avec qui les apôtres ont vécu. 

La résurrection est le pivot de la foi chrétienne. Mais elle est toujours difficile à admettre,  parce qu’elle fait entrer dans une 

nouvelle perspective : il ne s’agit plus de revivre, de retrouver la vie d’avant la mort, mais d’entrer dans une vie nouvelle 

dont Jésus est le premier vivant, qui nous ouvre un «passage». Croire en la résurrection de Jésus, c’est croire aussi à notre 

propre vie éternelle, sous une forme encore inconnue, mais en sachant que nous serons toujours nous-mêmes. Et cette 

conviction revêt une importance vitale. 

Evangile de Jésus Christ selon st Jean: (Jn 20,1-9) 

Le premier jour de la semaine, Marie Madeleine se 

rend au tombeau de grand matin ; c’était encore les 

ténèbres. Elle s’aperçoit que la pierre a été enlevée du 

tombeau. Elle court donc trouver Simon-Pierre et l’au-

tre disciple, celui que Jésus aimait, et elle leur dit : 

« On a enlevé le Seigneur de son tombeau, et nous ne 

savons pas où on l’a déposé. » Pierre partit donc avec 

l’autre disciple pour se rendre au tombeau. Ils cou-

raient tous les deux ensemble, mais l’autre disciple 

courut plus vite que Pierre et arriva le premier au tom-

beau. En se penchant, il s’aperçoit que les linges sont 

posés à plat ; cependant il n’entre pas.  

Simon-Pierre, qui le suivait, arrive à son tour. Il entre 

dans le tombeau ; il aperçoit les linges, posés à plat, 

ainsi que le suaire qui avait entouré la tête de Jésus, 

non pas posé avec les linges, mais roulé à part à sa 

place. C’est alors qu’entra l’autre disciple, lui qui était 

arrivé le premier au tombeau. Il vit, et il crut. Jusque-

là, en effet, les disciples n’avaient pas compris que, 

selon l’Écriture, il fallait que Jésus ressuscite d’entre 

les morts.    

La bonne nouvelle de Pâques 

La mort peut nous confiner mais ne peut pas nous anéantir 

Il paraissait bien grand ce cimetière de village en ce matin de prin-

temps. Une petite poignée d’affligés accompagnaient une mère et 

grand-mère, nonagénaire, jusqu’à sa dernière demeure. Ils auraient 

bien voulu se serrer les coudes mais c’était interdit. Ils étaient 

doublement peinés. Non seulement par la perte de leur être cher 

mais aussi par le service réduit imposé par l’épidémie. Le contras-

te était saisissant entre la longévité d’une belle et riche vie et la 

brièveté de l’au-revoir. Combien de Berthe, de Rose et de Félix 

qui ont vécu sans tapage sont partis sans bruit ces temps-ci ! 

« Ainsi va la vie ! C’est la vie ! » entendons-nous quand la mort 

donne rendez-vous aux plus âgés d’entre nous. Ce genre de formu-

le a quelque chose de choquant tellement elle paraît inadéquate en 

pareille circonstance. C’est la vie ou c’est la mort ? 

La pandémie actuelle nous oblige justement à ne pas trancher. Elle 

nous rappelle douloureusement qu’il n’y a pas d’un côté la vie et 

de l’autre la mort mais que c’est bien la vie qui est porteuse de 

mort. Au lieu de distinguer l’une et l’autre, ne pourrions-nous pas 

plutôt parler d’une vie mortelle (la nôtre) par rapport à une vie 

éternelle ? Si la vie vivante porte en elle-même sa mort, pourquoi 

la vie mourante ne porterait-elle pas une autre vie ? 

C’est ce que le Christ est venu nous rappeler  

quand, après son passage au  tombeau, Il s’est 

révélé comme vivant. La mort n’avait pas pu 

anéantir la vie divine qui l’habitait de toute 

éternité, vie qu’Il avait déjà entièrement don-

née. Il en est de même pour nous. Nous croyons 

que nous ressusciterons parce qu’il y a en cha-

cun de nous une part de l’Esprit de Dieu, l’âme, 

détériorée, parfois abîmée  par notre péché mais 

que notre Foi au Christ a régénérée par le bap-

tême. Grâce à ce germe indestructible, après la disparition de ce 

qui en nous est corruptible, nous serons baignés, comme par un 

second baptême, dans la vie divine. Et tout ce qui aura contribué à 

notre identité de fils de Dieu, tout ce qui aura composé et nourri 

notre vie et notre personne, c’est-à-dire la création tout entière, 

constituera ce monde nouveau que nous appelons le Royaume  de 

Dieu. Si le monde visible est confiné, privilégions l’invisible et 

accueillons en nous l’homme nouveau celui de la Pâque nouvelle !  



Heriotzea /Décès: Cette semaine, nous avons remis entre les mains du Père; François Xavier Etchegaray (71 

ans) à Hasparren; que nous avons accompagné par la prière au cimetière, dans l'intimité familiale. Portons-le dans notre 

prière d’espérance ainsi que sa famille. 

Enquête: Comme beaucoup de mariages et de baptêmes qui étaient programmés en cette période de printemps, les fêtes 

de la foi sont, elles aussi touchées par l'inquiétude de la fin du confinement. Personne ne sait jusqu'à quand cela durera... 

Alors que faut-il faire? Quelle décision prendre? 

La première communion qui était prévue fin mai, pourra-t-elle avoir lieu à la date prévue? Ou faut-il envisa-

ger de la reporter à la fin du mois de juin, ou début juillet... Sinon en début d'année scolaire, au mois de sep-

tembre. Il en est de même pour la 1ère confession pour les enfants de CE2. 

La confirmation était déjà programmée pour les 6è et 5èmes le dimanche 20 septembre.  

Ces jours-ci, la paroisse consulte les catéchistes et quelques familles. N'hésitez pas à donner votre avis. Cela nous per-

mettra de prendre rapidement une décision. Nous tiendrons informées toutes les familles concernées. 

La Semaine sainte sur le site paroissial 

L'épidémie tragique nous a obligés au confinement. Cela aurait pu provoquer 

l'isolement de beaucoup, et même disperser notre communauté chrétienne. Le site 

paroissial nous a permis de garder le lien spirituel entre nous. Les nombreuses 

propositions ont aidé bien des fidèles à prier depuis leur maison, discrètement 

mais sûrement. Merci à eux pour leur fidélité! Une cinquantaine de participants, 

chaque jour, a pu ainsi bénéficier de ces temps de prière et de célébrations domestiques, sans compter les nombreuses 

personnes qui se sont jointes aux propositions du diocèse, de Radio Lapurdi et d'autres sites qui ont retransmis les célé-

brations et les temps de prière et de méditation tout au long des jours saints. Continuons de garder le lien profond qui 

nous unit, dans l'Esprit du ressuscité qui a vaincu la mort.  

URGENT!  

Avis aux tricoteuses… Le Secours Catholique lance un appel sur le besoin de brassières bébé trico-

tées, taille naissance/3 mois, pour venir en aide à une jeune maman qui va accoucher dans les pro-

chains jours. Pour tout renseignement, vous pouvez appeler Christiane au 05 59 63 27 15. (le numé-

ro que nous vous avions mis la semaine dernière n’était pas le bon, veuillez nous en excuser!…) D’a-

vance merci pour ce que vous ferez pour aider cette maman. 

Une messe en basque sur les radios basques : Gure Irratia FM 106,6 - Irulegiko Irratia FM 91,8 - Xiberoko botza 

FM 95,5; sera enregistrée par l’abbé Jean-Michel Barnetche à l’église d’Ustaritz et retransmise le dimanche à 10h00 sur 

les radios basques : Gure Irratia FM 106,6 - Irulegiko Irratia FM 91,8 - Xiberoko botza FM 95,5. 

La messe sur Euskal Telebista est aussi maintenue le dimanche à 10h00 et sera retransmise pendant la période de confi-

nement depuis l’église d’Orio en Guipuzkoa. 

Les temps sont durs aussi pour les finances de la paroisse. 

Avec la propagation de l’épidémie de Covid-19 rendant impossible le rassemblement des fidèles le dimanche, la Confé-

rence des évêques a lancé une plateforme de quête en ligne afin de permettre aux diocèses et aux paroisses de poursuivre 

leurs actions et de pallier la baisse de ressources issues de la quête le temps du confinement. 

La quête est avant tout un geste liturgique d’offrande faite au cours de la messe par les fidè-

les. Prière et quête sont deux formes de participation concrètes à la messe. La plupart des 

quêtes sont destinées à la paroisse et servent à couvrir ses dépenses (chauffage, personnel, 

entretien, activités…). Certaines quêtes sont transmises aux œuvres diocésaines ou  caritati-

ves. La quête est, avec le denier de l’Église, le casuel et les offrandes de messes, l’une des 

principales ressources d’un diocèse. 

En cette période où les chrétiens ne peuvent pas se rassembler, les fidèles peuvent se rendre 

sur le site quete.catholique.fr afin de procéder à leur offrande. Cette plateforme, temporaire 

et nationale, propose un don simplifié, sécurisé et anonyme. L’intégralité des sommes col-

lectées sera reversée aux diocèses qui se chargeront de les redistribuer aux paroisses concer-

nées par les dons. Ce dispositif vient en complément des dons libres par chèque ou en espèces qui peuvent être transmis 

à l’adresse habituelle de la paroisse. (Presbytère ou Aterbeona.). Le site quete.catholique.fr fermera lorsque la célébra-

tion des messes en communauté pourra reprendre.  

http://quete.catholique.fr/
http://quete.catholique.fr/

